
Prévention des légionelles

Proc� dures 
dans une collectivit�  locale
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Contexte

• Installations à risques (interne/externe)
• Populations à risques

• Responsabilit�  civile et p� nale de 
l ’exploitant

• M� diatisation
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Mise en place 
d’un plan de pr� vention (1)

· Instruction sanitaire des l� gionelloses 
(DASS et SCHS)

· Instruction technique ICPE (DRIRE) 

· ,O�IDXW�GLVSRVHU�G¶pOpPHQWV�SHUPHWWDQW�GH�GpPRQWUHU�TXH�OH�
ULVTXH�OpJLRQHOOHVHVW�PDvWULVp
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· Critères de choix (1300 EI)
– Installations baln� aires

– R� sidences h� bergeant des populations 
fragilis� es (EHPAD, Personnes âg� es, 
Immunod� prim� s, …)

± Installations sportives
± Crèches et � coles
± ERP culturels
± Logements collectifs

Mise en place 
d’un plan de pr� vention (2)
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· Diagnostic des installations �  risques
· Identification du mode de production eau 

chaude sanitaire
· Mode de distribution de l ’ECS
· Contraintes techniques de l ’ installation

Mise en place 
d' un plan de pr� vention (3)
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Validation de la pr� vention

· R� alisation d ' analyses microbiologiques et 
chimiques
± conditions d� favorables

· p� riode de stagnation
· bras morts
· extr� mit� s de r� seau

· Interpr� tation des r� sultats
± / S� �RX�/ S� �j �� � �RX�/ �QRQ�S
± ) HU�HW�' %2 �' &2
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Alt� ration de r� seaux

· Canalisation 
en acier 
galvanis�

· Piscine
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Cas pratiques ECS et TAR

· Etablissementsbaln� aires
· Etablissementsh� bergeant des personnes 

âg� es d� pendantes

· TAR alimentaire
· TAR climatisation
· Autres installations �  risques
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Cas pratiques

· Douches de centre d ' h� bergement
· Douches de r� sidence pour personnes âg� es 

d� pendantes

· Tour a� ror� frig� rantes

· Fontaine d� corative
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Usage de la microbiologie

· Confirmation des souches bact� riennes sous 
dix jours (NFT 90-431)

· Critères de viabilit�
· Transmission de souches au Centre National 

de R� f� rence
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Usage de m� thode PCR

· Mise en � vidence de marqueurs g� nomiques
· d� tection rapide (moins de 24 h) de 

Legionella pneumophila
· Evaluation efficacit� s de mesures 

correctives et curatives
· Pas de s� rotypage
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Gestion de crise

· Equipe pluridisciplinaire 
± m� decins (SP&W), pharmaciens, chimistes, 

± hydroliciens, plombiers, a� roliciens
± Gestionnaires de bâtiments

± D� cideurs (� lus, PDG, Directeur…)
± Prestataires de services (chauffage urbain, 

laboratoire, cabinets d ' expertise)
± Usagers
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Mesures correctives

· Actions visant �  optimiser le 
fonctionnement de la production ECS

· R� ponse gradu� e �  la contamination
· Analyses de l ' inefficacit�  des mesures 

pr� c� dentes
· Mise en place de surveillance accrue 

(contrôle de l ' efficacit�  de la d� sinfection)
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Erreurs �  � viter (1)

· Pr� lèvements sans � valuation ou 
m� connaissance des circuits

· Nombre d ' � chantillons insuffisants
· Absence de s� rotypage
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Erreurs �  � viter (2)

· D� sinfection inadapt� e voire aggravante 
± ( FRORJLHPLFURELHQQH�GpJUDGDWLRQ�UpVHDX

· Absence de traçabilit� des dosages/mesures 
du protocole de d� sinfection

· Non implication de l ' ensemble du groupe 
pluridisciplinaire
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Pistes d ' am� lioration

· D� termination des l� gionelles en PCR
· D� claration de toutes les TAR humides 

(d� cret du 13/12/2004)
· Prise en compte du risque dès la conception 

des installations et int� gration dans la 
d� marche HQE
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Conclusion

· Mieux vaut pr� venir que gu� rir

· G� rer une « crise» l� gionelle est n fois plus 
simple qu ' une l� gionellose isol� e ou 
communautaire

· Ne pas c� der �  la psychose
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